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De Naples le i7.No<vembre\

|~?e'tat de la fante du Roi d’

Espagne eft depuis quel-

que tems un des princi-

paux objets des delibera-

tions du Confeil d’£tat.

Il va & vient fouvent des

Couriers de Madrid. Les deux derniers,
qui en»font arrives, ont-apportd avis,que
S. M. Catholique commtneoit a fe- re-
mettre, & que Pon $’attendoit a lui voir
bien-tét reprendre les renes du Gouver-
nement, qui pendant l'incommodite du

Roi ont ete confiees a !'Infant Don
Louls. Lftncertitude, oii I'on etoit a cet
egard, avoit fait penfer au Roi a faire

avec la Familie Roiale le voiage d'Efpa-
gne. Les Vai(Teaux de guerre. les Gale-
res> sc les Galiottes,. avoient: ete pour
cet effet rappelles de leur croifiere;Et ils
fe trouvent deja meme tous rentres dans
nos Ports. Peu de jours; nous. eclairci-
ront de la refolution finale de la Cour a
ce- fujet,. Les derniers avis d'Efpagne
nous.ont aufti appris, que la, ReineDour-
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airiere etoit fi mai* que Pon craignoit
meme,qu’Elle ne put en rechapper.
De Rome le 27,Novembre.

La nomination du Cardinal Saldanha
au Patriarchat de Lisbonne vient d’etre
notifie'e ici par une Declaration formelle
du Roi, laquelle fera propose'e au pre'-
mier Confiftoire. que tiendra le Pape. S.
S. a bien voulu avoir egard aux repre-
fentations du no.uv.eaui Patriarche fur
l’etat a&uel de Portugal, menace de
nouveaux tremblemens de terre, & re-
mettre a S. Em. une partie du prix des
Bulles, en confideration des pertes infi-
nies que les- tremblemens precedens,
ayoient cause'es au Royaume..

pe paris,le zg. Novembre.

Le-23.de ce mois, le.Roi fut chafter
aux: Ffermter, nonobftant I’epais brouil-
lard Scle froid qui fe fait fentir vive-
ment. On parle de deux illuftres Allian-
ces; favoir le Mariage du Roi d'Efpagne
avec Madame Adelaide> & celui de |”
-Archi-Duc- Joseph avec la PrincefleFilie
de PInfantDuc.da Parme-.



La Ptinceffe de Modene, quiva fe ma-
rier avec le Comte de la Marche, Fils du
Prince de Conti, eft attendu dans peu
ici: Ce jeune Prince, qui afait la campa-
gne lur le Bas-Rhin, eft de retour de
I’Arme'e depuis ie 22; de ce mois. Les
De'tachemens des Gardes Franegoises 8c
SuidJes, qui ont ete', pendant tout PEfe,
tant a Dunkerque, ,que dans les Villes
voifines, arriveront ici ie 15. du mois de
De'cembre prochain.

On dit, que le Roi de Sardaigne leve
beaucoup de monde pour augmenter fes
Re'gimens, fans que Pon puifle encore
pe'ne'trer fon deffein.

Les apparences fe renouve!lent, que I’
Efpagne fe lafferaenfin du defpotifme que
les Anglois affeftent fur mer; Et quej
pour les ramener a des termes plus mo-
dere'sj fa Flotte agira de concert avec la
noétre au Printems prochain.

Le Plimouth le 20. Novembre,

Le YaifTeau du Roit I'-Ifis, eft de re-
tour de la croifiere, qu’il a e'te' faire dans
la Mer du Nord. Il y arencontre' le
fameux Armateur Franegois, ItsMarechal
de Belle Isle: lis fe font battus; Et il a
eu le bonheur de le couler a fond. On
ne dit point, ni ou, ni quand ce Combat
s'eft donne, combien il a dure', ni ce qu’
il en a coute' a PJ/»r;Mais c’eft bien affezt
que nous fachions,que nous fommes enfin
delivre's de ce redoutable Corfairet qui a
fait tant de captures fur nous, & qui ra-
rement attaquoit envain.

Le Londres le 2f. Novembre.

Le Baron de Muncbaufen, Secretaire
d’Etat pour PEledlorat de Hannoaier, eft
de retour depuis le 16. de ce mois. Ce
Miniftre eft accompagne de Air. de
Hardenberg, Se'cre'taire d’'Etat du Land-
grave de HejJe-CadJel. On dit ce dernier
Miniftre charge' dTnftru¢tions tres-am-
ples fur les moiens propofes pour un
Accommodement en Allemagne;Bt qu’en
attendant il doit concerter avEc les Mi-
niftres du Roi la repartition des Trou-

pes Hejfoises; ainfi que les moiens de les
recruter 8c augmenter, 8c ceux de pro-
curer quelque indemnite des pertes 8c
dommages qu’a fouffert le Landgraviat
de Hefie par le long fejour des Troupes
'Franeoises. Gn ajoute, qu’il s’agit enco-
re de reprefenter a notre Miniftere la
neceffite, au cas que la Guerre continue,
d'augmenter au Printems prochain le
Corps Britannique en Allemagne, ou de
prendrea lafolde.de la Grande-Bretagne
un Corps de Troupes d'une Puiffance
la plus a portee d’agir efficacement en
faveur de la Caufe commune, &c. On
efpere, qu’on ne fera pas Oblige' d’en ve-
nir a cette extre'mite,- Et bien des gens
regardent la pacification en Allemagne
comme un evenement, qui ne fauroit
manquer d'avoir lieu cet hivcr. Perfon-
ne cependant jufqu'ici ne hazarde fes
conjedtures fur les conditions de cet Ac-
commodement. Quoiqu’il en foit, la
Cour a examine' aujourd’hui en Confeit
quelques De'pe'ches, qu’Elie avoit recues
hier d’Allemagne. On a auffi motive
dans ce Confeii Je Difcours, qui fe fera
apres demain a Pouverture duParlerhent.

Les changemens dans les principaux
Emplois, auxquels on s’e'toit attendu,
n’ortt pas encore eu lieu; Et Pon efpere,
que les conteftations, furvenues dans le
Miniftere, fe termineront a Pamiable,
fans que Pon foit oblige d’avoir rtcours
a des monns: qui dans le fond ne fervi-
roient qu’a les rendre plus férieufes.

On affure, que beaucoup de Alembres
de Pancien Aiiniftere ont infinue a Pou-
ytrture de la Seance du Parlement, qu’il
feroit a (buhaiter, que Pon voulut pre-
ftrer le parti cPune Paix avec la France
a la coptinuation de la Gperre, pourvu
que ce fut a des conditions honorables
& avantageufess Mais la pluralite pen-
che a rifquer encore pour le moins unc
Camprgne, pour rendre la Paix plus fure
Sc plus durable.- Deja la plupart des ar-
rangemens font pris: On peut trouver



tout 1'Argent, dont on aura befoin, fur
lepie de 3. & demi pour cent.Onadeja
meme propofe' au Gouvernement 7. Mil-
lions a 3. pour cent, a condition, que
chaque Soufcrivant jouifte, en outre,
d’'tine Annuite d'unScun &derripour
cent favie durant. Vu toutes ces confi-
derations, les fentimens pour la Guerre
ont pre'valu, ainfi fa duree eft infaillible.
De Ratisbor.ne le 16. Decembre.

Mgr. le Prince de Deux-Ponts eft parti
de Nuremberg avant hier 13. apres avoir
remis le Commandement de I’Armee au
Ge'neral Comte Serbelloni.

Le Prince de Furftemberg Ge'ne'ral d’
Artillerie de ’Empire a aufti remis, par
raport a une indifpofition, le Commande-
ment de I'Infanterie de cette Armee au
Ge'ne'ral Maaguire, & le Prince ‘de Stol-
berg, qui eft a Ho-ff, en commande le
Cordon. Du refte les poftes avances s’e-
tendent toujours a Reichenbach\ Leng-
feld, Afch 8c le long de VElJler & de la
Salle.

Le Baron de Ponickau Miniftre Ele-
ftoral de Saxe aremis dernierement a la
Diette un Memoire au fujet de I'incendie
des Fauxbourgs de Dresde.

De Vienne le 20. Rtecembre.

Mgr. le Prince de Deux-Ponts arriva
avant-hier de Nuremberg en cette Ca-
pitale, ou le Duc d'Ursel Lieutenant-
General 8cle Genéral-Major Prince de
Kinfki font aulli arrives depuis peu.

Le Parsowie le 27. Decembre.

La Relhtion de la prife de la forteref-
fe de Rhe'infels par les Franeois, que
rjous venons de recevoir, porte en fub-
ftance ce qui fuit.

. Mr. le Marechal Prince de Soubise
,, aiant projette de s’emparer de la Cita-
» delle, Sc du Chateau de Rbeinfels,
,, avant la. fin de la Campagne, pour que
, la chaine de communication des Quar-
,, tiers d’hyver fur le Rhin ne fut pas
, interrompue entre les deux Armees,

fous pre'texte de cantonnem.nt, fit
avancer a 3. ou 6. lieues de la rond.e
des Troupes deftine'es a former le blo
cus de cette forterelTe, & enfuite le

Siege. .
., Mr. le Marquis de Caftries Mare*
chat de Camp fut charge de cette

entreprife; il avoit en avant des Inge'-
nieurs 8c des Officiers pour reconnoi-
tre la place & le Pays; fur leur rap-
port il refolut d'emporter I'£pee a la
main S. Goar, petite Ville fous le
Canon du Chateau & de la forte'reffe
de Rbeinfels : Cette Ville prile devoit
fervir a faciliter les approches,8c le fie-
ge qu’'on meditoit.

., Ce projet n’e'toit pas fans difficulte
par la pofition de cette Ville, que la
nature avoit rendue inabordable de
tous coOtes; elle eft adoftee a une mon-
tagne e'fcarpe’e 8c fort haute, dom.inee
par les forts de la Citadelle, 8c fur fa
partie de la montagne attenant la Vil-
le un ouvrage la defend abfolument,

, JIn'y ade chemin pour y parvenir
qu’un fentier entre le Rhin 8c les Mon-
tagnes, fietroit, qu'un homme peut a
peine y pafter; Les portes au-deflus
8c au deftous de la "Mille, ou aboutif-
fent ces fentiers, font proteges par des
tours a Crenaux, un fofte en avant
avec un Pont-levis ; Le Rhin coule
devant fon front, Scnelaifte qu< peu
de terrein entre lui Sc la muraille, dont
la Mille eft fermee de ce cdte, Cette
muraille a diffe'rentes portes ferroant
la nuit, Sc fervant de .communication
de la Ville.au Rhin, au milieu eft tine
redcute garnie de deux pieces de Ca-
non, a fes extre'mites les tours a Cre-
naux la defendent; Cette muraille for-
mant un parapet en. dedans de la Mille
pouvoit fervir. comme de chemin com
vert ay placer des Troupes: Ce. fut
par cet endroit que le General refolut
de l’emporter. Le Chateau de
fitue de l’autre cdte du Rhin 8c visa-



vis du S. Goaf, protege & couvre la
,Viite de fon Canon, de facon que rien
ne peut entrer ni en fortir fans rifquer
, dktre foudroye.
j, Mr. ie Marquis de Caftries pour
me'nagef les Troupes & les mettre a
I'abri du Canon de la Catz, & de ceiui
de la fortéreffe, qui enfile le fentier,
qui conduit a S. Goar,Sc auroient rtn-
dus inutiles ou tres dangereux ies ten-
,*atives du jour., refolut de furprendre
,, la Ville au point du jour, 8c de cou-
vrir fa marche du voile de la nuit, il
fit avancer par des marches forcees des
Dragons 8c de I'Infanterie, qui arrive-
, rent lanuit du 30, Novembre au 1.
Deeembre a Oberwesel, petite Ville
fur le Rhin aune lieue au-defius de
S. Goar. Trois cens hommes partie
du Re'giment de la Ferronaye Dra-
gons, partie de S. Germain Infanterie
.furent ernbarques a Obe>n>esel, avec
des Echelles, haches, pinces, Sc autres
. Inftrumens, neceftaires a enfoncer, 8c,
,, brifer les portes.

. Mr, le Marquis de Caftries fe mit a
,, latete de 200. hommes de memes,
., Troupes, 8cpartit a s. heures du ma-
,tin, en prenant le petit fentier entre
, la montagne 8c le Rhin; Le Sentier,
.comme on Padit, eftfietroit, qu'un.
,, homme feul peut a peine y pafter.,
, Les ordres furent IT bien donnes, les
difpofitions, Sc les mefures fi fage-
ment prifes, que les Troupes , qui;
, etoient embarque'es, 8ccelles qui ve-
noient par terre, arr.iverent a point
nomm¢ & en meme tems.
jj Le debarquem«.nt le fit a 7. heures
avec une promptitud. 8c une ardeur
,, incroyable.. LJn. Sentinelle en faftion
fitr le.:Rhin, n’eut que le tems de crier
qui va-la ? Les: Echelles; furent drefi
se'es,-le mur efcalade dans le moment,
la porte de terre fut forcee. Mr. le
f,.Marquis de Caftries entra dans la Vil-
5 le 1I'Epe'e ala main, chaffant. devant

, lui les Troupes qui fe rencontrerent
, dans fon chemin. Ol1 s’empé&ra dans
ce premier moment de plufieurs tours
Sc ouvrages attenans 8c faifant partie
, d la premiere enceinte des Chateaux;
Les | roupes qui les gardoient prirent
la fuite ou mirent les Armes bas ; Le
,Gouverneur fut fomme de rendre 'la
.Citadelle 8c le Chateau; il demanda
,, une Capitulation: Prifonniers de guer-
. re, (S une demie heure pour ypenfer,
, fut toute la reponfe A 10. heures les
.iGrenadi rs de S. Germain prirent pof-
, fellion de la Citadelle;, On a fait 600.
, prifonniers tant dans la Ville, que dans
., le Chateau. On ne peut encore fpeci-
,, fier la quantite d’Artillerie Sc de mu-
, nitions, qui s’y trouvent-

,, La conquete de cette importante
Citadelle n’a pas cofite un hommes &
,, il n’y apas eu un coup'de fufil de tire
,, de part ni d’autre quoique la Ville ait
, ete efcaladee. L,a tifcipline a ete fi
,, bien obferve'e, qu’il n'y aeu m pillage,
, hi defordre.. Un quart d heure apres,
., la Ville etoit fi tranquilie, que s’il n'y
,, avoit point d’'Lnnemis. Les Bouti-
ques Sc les portes ouvertes, les Habi-
tans confiderant nos Troupes avec une
tranquillite, qui auroit pu faire croire,
, qu’ils nous voyoient plutdt avec plai-

fir qu’avec chagrin.

,Le Comte de Sceya la tete de zoo.
,Dragons de fon Regiment fe rendit de
,fon coOte vers les 5.heures du matin a S.
,Goarshausen, petite ville fermc'e, a la
.rive droite du Rhin; il s en empara 8c
.apres avoir bloque de toutes parts le

..Fort inKatz, il le fomma, Sc le Gou-

,verneur fe rendit.

,Celt alacombinaifon 8c au feeret
.des-marches, que Pon doit le fucces de
,cette expedition.

( Les Articles de la Capitulation decet-

te forterejje fe trouvent. dans Ic Sup-

plement. )y
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De Francfort, le 10. Decembre.

Uivant Ics avis de la Saxe , -le Roi de Pruffe eftoit encore a Dresde
le premier de ce mois ; mais S. M. etoit fur le point d’en partir
fans qu’on fcut cependant encore , fi,elle fe rendroit a Berlin , ou
en Silefie. On affure au refte, que le Prinee Henri reftera en Saxe,
pour y commander en l'abfence du Roi fon frere. Des Lettres par-
ticulieres portent au furpliis, que S.M. Prujjienne a de nouveau don-
ne ordre a 16. perfonnes tant de la Cour que des Tribunaux de
Dresde de fe rendre a Farfowie.

Les nouvelles du Bas-Rhin difent, que le Marechal de Contades
a fait condnire dans Cleves 8c dans les autres yilles , qui font fitue'es fur ce fleuve,
une noinbreufe Artillerie; afin d'etre a tout evenement a l'abri de furprife. Ce
General eft dLiileurs arrive a Cologne le 5. ; le furlendemain matin il s’eft rendu a
Auguftbourg aupres de S. A. S. E ., il etoit attendu de retour le meme foir , 8cil
devoit partir le 8 pour fon Quartier-Ge'neral de Crevelt.

On apprend de Munfter , que le Prince Ferdinand e'toit de retour en cette
rille de la tournee, qu il avoit faite, pour vifiter fes Quartiers le long de la Lippe.

Outre les 6. Bataillons des Troupes aux ordres de ce Prince , qui font dans
Munfter avec 2. Efcadrons , quatre Bataillons font repartis a Rheine, Rbeinborft,
Telgt 8c Wahrendorjf.

Quinze Bataillons & 32. Efcadrons font dans I'Eveche de Paderborn avec
t6. Officiers Ge'neraux ; I'Eveche d'Ofnabru:k 8t les bords de FEms ont 9. Ba-
taillons 27. Efcadrons Sc 7 Officiers Generaux , il y a dans I'Eveche de Hildes-
heim un Bataillon 8c 2, Efcadrons; 6. Bataillons dans Lippfiadt aux ordres du Ge'ne'-
ral de Hardenberg; Sclecordon., commande par le Prince Hereditaire fe Bruns-
wick, ayant fous lui 4. Officiers Generaux eft compofe de 10. Bataillons d’autant
d’Efcadros Sc du Corps de Scheiter,

Il 'y a de. plus dans la Heffe 7. Bataillons , 8- Efcadrons 8c un Corps con-
fide'rable de Houftars Sc de ChaiTeurs independemment des Troupes du Prince dl
Ifenbourg,

Les Articles de la Capitulation, de la Forterefje de Rheinfels.

Jrticle 1. La Garnifon de la Forterefle de Rheinfels Sc celle du Chateau du
Xat% fortiront des dits Forts fur la fommation , qui nous en a ete faite , avec les
hoimeurs ,de la guerre® Reponfe. La Garnifon de Rheinfels Jera prifonniere de

Guerre, <w la rédu&ion du Chateau du Katz , il eft.inutile de rien ftipuler a
ce fujet.

Art. 2. La Garnifon fera efcortee par les Troupes de S.M.T.C. 3usqu’au Corps
le plus prochain de I’Armee Eannovrienne ; il nedeur fera fait aucun. tort pendant

laroute, Sc on kur fournjra au contraire tous les fecours , dont elles pourroient
avoir befoin. Rep: Les Garnifons feront conduites dans les viltes de France, qu'or-
donnera M. le Marechal prince de Soubife , il enfera difpofe ainfi qu'il le jugera
a propos.
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o« f mftguemment aux powuoirs , quej*en ai reeus de M. le Marauis' de Caftries’

rN et CaPltulatlOn” laguelle nepourra avoir tieu que lorsqu'elle
Rheinfeis 7W a r/,/

Et de Freywald Colonel & Com-

aura”ete ratkF” [
aura ete ranfiee par M. le Marguis de Caftries. i

Aide.Marechal des Logts de PArmee.

Je rafi/je la Capitulation ci-deffus. A S. Goar le r. Dec: tyjg. (figne:) Caftries
De Paris, lei. Decembre.
On parle de Paix, du moins pour VAllemagne, fans que cependant on en déCan,
fA »fi*ri*x. q?-onffliS S 5 deZ
, .
, , g qu adela COllle avec trOP d'abcndance pour une Quere!le
£V ens:enretraean tl’origine, on ne trouve rien qui demandat desfccrifces fi
fanglans En Angleterre, fans doute, on n’eft gueres moins Jas d’'une GtSre oui

ment & derT If *reta& e d« Sommes immenfcs , fans que I'on puiffe voircom-
ment & de quelle facon les Anglois pourront s’en dedommager

Cre?an'lre unbruit’ O7ieleRoi de Portugal €ft enfin mort de fa

hL(T
ffure, Mais on ne dit point le jour de fon deces; Ainfi la®Nourelle merite confir
ScoTe”*quS. m ™ "0S avis de iirid n& nous apprennent_point
UM Sa Maje?te Cathohque alt reparu en p% |Jc; Magl‘s les Lgﬂres u 28 8

ncore,
ftobre dernier difent, qg,e la Cour avoit ete informee par un Expres ™ oue le Com-

furW n w . dont pris de
~A ' °n avOlt Pr*s Rur eux plufieurs Tentes, quantite’
Beftiaux 5 Offon avoit fait un bon nombre de Prifonniers

avoit S coSuii r I'T re V. ' dC f“* Batterks; EtqueleCommandan
elfe 39. Pieces de fonte, qu’il avoit enlevee& a

Endimi la Torter

d~rgent & hen
de guerre’'- o , W V t



